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La Troisième Période Intermédiaire 
 
La XXIème dynastie 
1069 - 945 avant J.-C. 
 
1069 - 945 avant J.-C. XXIème dynastie –  

Tanis 
Grands-Prêtres d’Amon - 
Thèbes 

1070 - 1055 av. J.-C.  Pinnedjem I (Grand-Prêtre) 
1069 - 1043 av. J.-C. Smendès  
1054 - 1032 av. J.-C.  Pinnedjem I (roi) 
1054 - 1046 av. J.-C.  Masaharta 
1045 - 992 av. J.-C.  Menkheperrê 
1043 - 1039 av. J.-C. Amenemnisou  
1039 - 993 av. J.-C. Psousennès I  
993 - 984 av. J.-C. Amenemopê  
992 - 990 av. J.-C.  Smendès 
990 - 969 av. J.-C.  Pinnedjem II 
984 - 978 av. J.-C. Osorkon l’Ancien  
978 - 959 av. J.-C. Siamon  
969 - 945 av. J.-C.  Psousennès 
959 - 945 av. J.-C. Psousennès II  
 
 
La capitale est maintenant non plus Pi-Ramsès, ni Thèbes mais Tanis, dans le Delta.  
 
Les règnes les plus importants sont ceux des pharaons Smendès (1069-1043), Psousennès Ier 
(1039-991), Siamon (978-959) et Psousennès II (959-945).  Au cours de leurs règnes le 
pouvoir politique des pharaons tanites cherche à nouveau à s’étendre au-delà du Delta.   
 
Pendant ce temps à Thèbes les Grands-Prêtres d’Amon qui succèdent à Hérihor, vizir de la 
Haute Egypte et premier prophète d’Amon sous Ramsès XI à la XXème dynastie et aussi 
généralissime de toutes les forces militaires, jouissent d’un pouvoir étendu sans pour autant 
sauf exception, dater les événements à partir de leur prise de pouvoir, ni prendre un nom de 
couronnement ni inclure leur nom dans un cartouche royal.   
 



 

 2 

Pharaons et Grands-Prêtres d’Amon sont liés entre eux par des mariages croisés.  Les Divines 
Adoratrices ou «épouses et main du du Dieu» (en particulier les Divines Adoratrices d’Amon) 
ont un rôle de plus en plus important.  Souvent filles royales, leur rôle mêle de plus en plus le 
sacré au politique.   
 
Deux aspects marquants et connexes sont à noter :  
- la suprématie accordée au pouvoir divin sur les pouvoirs humains reconnue par la 
population et les classes dirigeantes  
- l’importance prise par les familles sacerdotales, responsables du culte et des biens des 
temples.   
 
Pendant ce temps, les Libyens font régner l’insécurité dans l’ouest du Delta et en Moyenne 
Egypte.  Les villes se fortifient.  On rassemble les momies royales dans des hypogées 
collectifs.   
 
Des traits de l’Egypte saïte qui seront ultérieurement retenus par les Grecs, commencent à 
apparaître et à se développer, entre autres :  
- les cités du Delta prennent le premier rang,  
- le culte des animaux sacrés devient primordial (Apis, le Sérapéum),  
- dans un but de justification politique l’art a recours à des modèles antiques.  On a une 

véritable «Renaissance», le nom égyptien est «renouvellement des naissances»,  
- spiritualisation solaire des pratiques funéraires,  
- le dieu Osiris voit sa popularité grandir.  

 
Tanis est célèbre pour l’immensité de son site et sa nécropole royale découverte inviolée par 
Pierre Montet en 1939.  Le site de Sân el-Hagar est situé à une vingtaine de kilomètres au 
nord de Pi-Ramsès - Tell el-Dabaa.  Le travail archéologique gigantesque continue.   
 
Le voyage d’Ounamon, journal de voyage de l’envoyé d’Amon qui rapporte les troubles de 
l’époque en Egypte et à l’étranger ainsi que les relations internationales d’alors, peut être 
considéré comme un véritable témoignage historique.   
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